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N:T. C. F., mettez-vou. à prier. Les ninis d'en bas di- préocnupution unique, les événements continuent leài 66Ù"
root -Ils perdent leur temps. Pauvre espèce ! Nous sommes au dehors. Lea questions .religieuses, dit . J; Chaatföl,
orMée de la lumière de foi, le Ciel va faire silenco pour redeviennent brûlantes en Angleteorre, à propos du mouvo.
4Wo»t-e nos mélodiea. Dieu prête l'oi-eille au cri de la ment qui pousse vers -Rome une grande pertie du org6
Franee, il lui conservera Pon titre glorieux de Fille aînée anglican. La Bolgiq'ue vient d'avoir à 3!nlincs, dimnnble
o.t 'Eglise. Aveo ce .titre elle a traversé les siècles; jus- dernier, une magnifique manifestation oatholique-sur-la-

qu' la fin, nous osons l'e.pérer, elle le portera fièrement. " quelle nous reviendrons. En Allemagne la persécution
.- êgr P'vque de Nev'ers, convoque tous ces diocésains continue, l'archevêque de Cologne est menacé, mais des

qtour des autels: le. pour obtenir des électione conformes voix intrépides se font entendre dans le sein des parlements,
Mi deseinside Dieu; 2o. pour attirer sur les élus les lu- dans la'presse, dans les livres, et, en lisant le récit de -la
aderes qui leur foront connaître la voie où ils doivent en- sortio.de prison du cardinal Ledoohoweki, on croit rolire
tr, et les concours nécessaires pour marcher d'un'pas une de ces admirables pogos qu'écrivaicnt los chrétiens do

ôrme dans les sentiers providentiels. la primitive Eglise.
.implorons dit-il, le secours d'en haut pour lo commence- En Suisse,.même situation. -

meat (de.l'Assemblée); que sa grfice intervienne pour le La Russie et l'Italie suivent toujours la nême voie :.en
."ex des législateurs futurA; qu'elle les assiste dans l'an- Turquie, c'e3t encore pour les. Ar-néniens schismatiques

,emplissement de l'oeuvre ; qu'elle assure le succ, de leurs que lo gouvernement montre ses préférences.
4dMibérations. Comprenons donc enfin qlue le.premier droit En Amérique, aux Etats Unis, la question relig euse
dà l'homme c'est de reconnaître sa dépendance vis à vis de conserve toute au vivacité, principalement on ce qui con-
Dieu, acn-seulement pour ce (lui concerne ses intérêts per- cerne les écoles; Rien do nouveau des républiques espa-

-meaeLv, mais aussi pour assurer la prospérité socialo. Je gnoles, ce n'est qu'à Buenos.Ayrcs on a reconstruit le col-
..- bien que octto vérité a de la peine à pénétrer dans l'es- lége brûlé dans l'émeute de l'année dernière, bonne nou-
p.it' des hommes *politiques contemporains. Héritiers de velle compensée par des faits qui donnent à craindre que la

-id.N Oqui ont banni Dieu de la sociétd, imbus do ce funeste republbque de l'Equateur s'éloigna bienfôt de la politique
asgd, que l'Etat doit être laïque, c'est à-dire isolé de ai catholique et ai grande du président Moreno..

..bite influence surnaturelle, ils ne songent pas à mettre -le ministère frangais a été définitivement constitué
.ieu dans leurs intérêts; ils repoussent son intervention comme suit:
l1infaisante. Pour eux, la France comme peuple ne dépend 1L'Dufaure, vice-présidoat du conseil et ministre de la

qe d'eIo.même, n'a besoin que d'elle-même. Hélas! qu'a- justice; M. Ricard, ministre de l'intérieur; M. WhIdding-
6plie gagné, eetti, glorieuse France, à éloigner de ses ba- ton, ministre do* l'instruction publique et des cultes; 31.
tAillons, invaincus jusque-là, la présence du Dieu des ar- Christophe, ministre des travaux publios;.Teissereno'de
spées? Quels revers I quels détastresI Et nous ni! savons Bort, minisfro de l'agrioulture et du commerce ; L'anial
pas, profiter des leçons que nous donnent ces calamités I Si, Fout ichon, .ministre. de la marine ; Léon Say, miiistre dos
jeequ'à présent, N. T. C. F., nous avons persisté dans notre finances ; le général do Cissey, ministre des affaires étran-
f orgueil, si nous avons perdu l'habitude de fléchir les go- gères.
ux devant Dieu, revenons enfin à nos vici:les traditions; Tous les membres du nouveau Cabinet appartiennent au

tltons le glorieux chef qui, par un acte de foi, humble et centre gauche.
sès a ondé notre nation ; faitous vou, comme lui de' Los révérenl messieurs Norbert de Tolontin Hébért

ieÀvre Ifoi de Clotilde, la foi do nos mères, do nos époises, curé do Kanouralsa, Naroiero Beaubion, curé de St. Pierre,de'nes -sours, et Dieu écoutera nos prières. Nous vous imvt- Théophilo Montmi.y, vicaire de Beauport at monEieur Oc.
Çme done, N. T. C. F., nous vous sollicitons de toute la puis- tave Montmi.ny, bourgeois de St. Juan ChryEostôme, coati-
suce de nos convictions, do venir prier pour le salut de nuent leur voyage en Europe avec beaucoup do succès. '

oetre ehère Franoo,de vous nsocier aux supplications so- Ils sont arrivés à ltome le 5 décembre. Le Saint 'ère
lsoeulles que nous allons tous ensemble élever vers le Dieu leur a accordé doux audiences privées. Préoddemment ils.
&é Clovis, de Chnrlemagne, de saint Louis, les vrais pères, avaient assist· à une audience publique, à colle des pôle.

. ls.fondateurs de notre nationalité franque. Nar cons défiez rins do Rennes% conduits par le comté de Palys.
'k dsi epareks dei votre évque, n'Y clere:u <aucuino arri La 15 ils sc:sont mis en rout. pour la Palestine. Après

rc.ens; le seul motif qui nous engego à être si pres. avoir visité XapleP. ils arrivèrent à Alexaudrie le 2d. Iot
- sàt, a'eet le désir de continuer 'oeuvre gloriense 'de no ont visité le -Caire, et monte sur les famouses pyramides.

nridéeaseurs qui, eux aussi, ont contribué à faire la i udxe ie 25, ils pri-rent une ligne de chemin pour aller à Ismalia,
fiançaise. , petite ville bLVtie à l'extrémité sud du canal de Suez.

L'Eglise a prié, Ic catholiques do Fr.înoe ont prié, et. Ils ont parouauru tout le canal en bateau. A Port Sud ils
Dieu ne s'est pas laisté fléchir; il vent que ses enfants dé. prirent un paq tiebot français qui les. transpoira à·Beyroùt.
-eÎsý triomphent au milieu même des persécutions. Les Le 28 ils était Vrès de cette petite ville. Le révérend Père
esbef'iques, qui auront à subir toutes espèces d'avanins do Monnnt que le p canadiens n'ont pas oublié, les accueillit
Ji Vrt de cette République qui doit encoru gouverner la aveo uno oordiilité ravissanto. Ib. firent une petite course à

- - ra.o, ne coeseront de gémir et do prier, et avec Pic IX cheval vera RaiLlbec, Damas, les inontagnes du Liban et
e s'édorieront: "Prions pour cette France qui o t aujour. 1 revinrent à Byrout. Ils ont patis de là le S .d i1nvier
'al robjot des plus sévères chóitimenta de Dieu; oui, .pour Jérusalouz.. Le r.virend 'ère Paillour a aclo)tujlgné
rose poor elle afin que. Dieu touche les cours de ceux nos amis dans tputo la Terre S dnro. Uno jolie caravane

as ens apprlés à la gouveinàr, qu'il ouvre les yeux de l'ut ornnisée pur les excellents praes. Ils ont visité le In
** Npit afin qu'ils voient l'abîme qui est ouvoit sous leurs Tybérinde, le mont Thabor, Tyr, Sidon. Samarie, Naza.

a que Dieu donne enfin à ces malheureux égar.as la reth, Cana. Le 20 ils entraient dans Jérusalnm. Le 21
.r eo prendre un autre chemin. Messire Narcisse Beaubien a eu lo bonheur de dire la

..Pelndgt que la Irance est comme absorbée dans une messe dans le saint Sépulcre.


